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4 Dans la mare 

Louis Pergaud raconte la vie de Rana dans son livre H i s t o i res de
b ê t e s. Cet instituteur du début du X Xe siècle était un observ a t e u r
attentif de la nature. 

Le peuple vert des grenouilles avait presque suspendu dès
l ’ a u ro re son concert : croa, croax, corex, cro e x …

Quelques-unes s’étaient aventurées dans les grandes herbes de
la rive, et, aplaties sur la terre humide que nulle vibration de pas
ne faisait tre m b l e r, elles savouraient la vie…

Une grosse sauterelle verte aux longues antennes, aux cuisses
c h a rnues, tomba les pattes repliées comme deux barres parallèles
autour de son corps. Ses ailes fines aux nerv u res délicates comme
de tendres feuilles n’étaient pas encore re f e rmées que déjà Rana,
détendant ses pattes de derr i è re, la gueule ouverte, l’engloutissait
en retombant dans l’eau… 

La chasse re c o m m e n ç a i t .
Des insectes de couleur, des mouches tournoyaient sur la mare

avec un petit vro m b i s s e m e n t1…
Tout à coup, des chocs brusques, précipités de compagnes

plongeant dans l’eau l’immobilisèrent en lui annonçant un danger. 
Quel danger ? L’homme, le pas d’un boeuf ? 
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1. v ro m b i s s e m e n t :
bourdonnement.
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Une espèce de sifflement dans les joncs, droit devant elle,
la médusa2 subitement. Laissant par derr i è re, parmi les lentilles
v e rtes tapissant la mare en cet endroit, un sinistre sillage, une
grande couleuvre dressa sa tête plate, ses yeux fixes plongés en elle. 

La couleuvre la fixait de ses yeux ronds et fixes, sûre de sa
p roie… La gueule était close encore. La bête semblait immobile,
mais peu à peu sa queue appuyée sur les herbes poussait la tête, et
la large gueule aux mâchoires libres projetait en avant la fine
langue bifide3 f r é t i l l a n t e …

Rana ne voyait plus que le trou de la gueule, maintenant larg e
o u v e rte, qu’un demi-pied4 à peine séparait de sa tête, et ses cuisses
se rassemblaient sous son ventre. 

Alors d’un seul coup, d’un seul bond, elle se jeta la tête la
p re m i è re dans le gouff re… Rana ne sentait plus rien, tandis que
son cœur vivace5 continuait à battre et que les pattes de derr i è re
é c a rtées s’agitaient encore faiblement hors de l’abîme, comme un
d e rnier adieu à la vie. 

Et tout se tut…
Le mouvement de déglutition qui l’entraînait dans le gouff re

noir s’était arrêté de lui-même, les parois du gouff re – l’œsophage
de la couleuvre – étaient molles, les pattes de derr i è re de Rana
pendaient. Alors elle les secoua pour chercher un point d’appui.
Rien ne résistait, elle se sentit glisser petit à petit sans se re n d re
bien compte de ce qui se passait. Tout d’un coup, comme si une
f o rce  inconnue l’eût tirée hors du gouff re, elle s’échappa lourd e-
ment de la gueule et dégringola dans le vide. 

Pendant que la couleuvre, immobile sur la mare, déglutissait
laborieusement sa proie, sans penser à sa sécurité, un grand oiseau
de proie, une buse géante, l’avait aperçue. L’oiseau lui avait fendu
d’un coup de bec la boîte crânienne et l’avait emportée dans ses
s e rres… 

C’était ce choc qu’avait perçu vaguement Rana… C’était sa
p ro p re pesanteur qui l’avait tirée par en bas, en la faisant glisser
sur les coussins gluants de la gueule de son ravisseur. 

Et elle tombait, toutes pattes écartées, lourdement, tandis que
son sauveur inconnu s’évanouissait de son monde. 

D’après Louis Pergaud, H i s t o i res de bêtes,
1 9 1 0 .

2. méduser : bloquer de peur.
3. bifide : fendu en deux.
4. demi-pied : ancienne unité de mesure de longueur (environ 15 cm).
5. vivace : vif, rapide.
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Où se déroule l’histoire ?
Fais la liste des animaux qui vivent dans ce lieu.

Qui est Rana ?

Po u rquoi chasse-t-elle ?

Quels dangers la menacent ?

Par quoi s’annonce la couleuvre ?

Po u rq u o i , à ton av i s , la grenouille ne se sauve-t-elle pas ?

Dans la dernière phrase, comment appelle-t-on la buse ?
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Pour comprendre ensemble

Que nous ap p rend ce texte sur la vie des gre n o u i l l e s ?

Décris avec le vo c a b u l a i re du texte :
– la sautere l l e,
– la gre n o u i l l e,
– la couleuvre,
– la buse.

Parmi les animaux cités, qui mange qui ?
Complète la chaîne alimentaire suivante avec les animaux du texte.
La buse mange… qui mange… qui mange…
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Pour entrer dans l’éducation scientifique

R e c h e rche le mot p r é d a t e u r dans ton dictionnaire.
Quels sont les prédateurs cités dans ce texte ?
En connais-tu d’autre s ? Que mangent-ils ?

Choisis un exemple de milieu de vie (à la campagne, à la montagne
ou dans la mer). À partir d’animaux que tu connais, é t a b l i s
une chaîne alimentaire.
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Pour aller plus loin

159 !

É D U C ATION SCIENTIFIQUEMonde du vivant


